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Les annonces el les réclanncs nubliée.s >Jaus le 

Journal de Pioukiix pstaisseiil le Oirnan'lie dans 

te Journal iVAnuonres qui confioi.' ie kti.n

COMMERCIAL fie Hotîbaix el ilr* Tourcoiiiî:

T ü i i l  CO q u i  i n l ( ‘ r e s s e  c o i n i r . o r v o  ;’i u n  p o i n t  d e  v u e  g ( ; n é r a l  s e r a  i n s é r é  g r a lu i le m e n l .

U O n U I X ,  1 2  m a i .

Le C<*ns:fii supéi iiMir dti coinint jco, île 
r.ulture el de l’indusliio, (bari’é par lo docrel 
impérial t!n 11 a\rii d*- juüii'iier aux ( ii-
qut;te.“ relalivcs â i’oNt'MUîion dn Iraih; avrit 
rAujiK lcrre, s'esl rtMini lundi d- rnier, au palais 
du conseil il’I'lal, sous la présideiu’o de S. Kxc. 
le iiiiuisire de l’sii:! icullure , du rdmunn:o cl 
dos travaux |iub!ics. Pans cclte iircniièro scaiice, 
il a léjîb» l’ordie de sis travaux el décidé (ju’il 
s’asseniblerail ré};ulièreir:eiil les lundi , jeudi et 
vendredi de cha(|ue einairso.

Voici la tomjiosiliun du (lonseil supt’rieür:

S. Exc. le mil isirc de l'a»! icullure, du coni- 
luerce el îles lrava::x publics, président ;

S. Kxc. M. Ijaroche, luésidenl du conseil 
d’Klal, \ice-présidcnl ;

S, l\xc. M, le cointo <ie Moiny , présidenl ùu 
Corps léi»i>lalif, membre ilu conseil pri'.é;

M. îfchneider, viie-présidcnl du Corps légis
latif ;

.M. lieveil, vice-prêsidenl du Corjis léj’islatir;
W. de Ionien, vice présidenl «lu ronseil d'Etat;
M. Ynillefrov, prêsidenl de so‘.linn au conseii 

d'Elat ;
31 Dumas, sénaleur ;
M. Michel (ilievalier, .«énaleur ;
•M. Hubert-Dclisle, sénateur;
M. Sivdoux, déjiuiô au Corps ié î.slalèf;
M. de For.'.ade <!e !a lloqui lle , t ci.•î ei!i•. r 

d’Klaf , slirecletir gênera! des tlounnc.s <;t tirs 
rontribulions indirei!e.s ;

.M. !e baron lie nîiujuuy, coi'.seiliir d’I’.t il, 
direcletjr de radininisiiativ!! ( <(!<̂ iiie.'. iî 
ministère de IWlgérie cl des rolonics;

.M. le comte i!<' !.C' {’p-S; (iir<.vtei:r i!cs 
laîs el <l-*s alfaircs coriuncîrialo.' a;: :?i;ni.-ît<'re 
iles aHaire? élra:i;jêic,‘ ;

H. Zoej.Üel , direciewr de i ;:tlmi:ii.'!iatioii iL'
I Alpérie au tniîii-îr.’o de l'Aiuérie ( t ;!os colo
nies ;

^L d’Eicblaî, banq:.ier ;
.̂ !. Germain 'i iuii.u.t . a:.; i» ti ; ! (!■-' la

ch.Tinbre de coitmim rre dc Paris ;

-M. Clerc , aticiL-n prcsidenl de la cliamb.̂ e de 
coiiuuerce du Havre ;

M. Ozenne , clu'rgé de i'iiitériin de la (lirco- 
tioii ilu cüiumi.TCi' extéiieiir au lüiiiisii'.Te de 
ra!j;ricuilure , du coiiiinerce cl ili s travaux |>u- 
blics, secrctiiire a\i»’ voix consuüalive.

.M. llerb.'l , iniui' l̂re plénipotentiaire, r nipHl 
le.' i’uiiclions dc commissaire fiéüéra! du {iouvoi- 
nemenl près le ronseil supérieur ; .MM. Arîliur 
Le I*oy , Aitliur Le.urand , Gustave f’ t!u!icr , de 
^a:l^re!an!l «;l Grandiriicr , auditeurs au con.=eil 
d’Elal, ont été dé.viĵ nés pour roi'< i.urir aux tra
vaux du coinmissarial généra!.

Par arrêté on daie tiu '2 i a\rii, lu niinislre de 
raj,MiLuiture , du coinn̂ ovco f l dt'' Ir.ix.mx ju:- 
blics a nommé déié̂ Miés ;-péc:anx l'e son déju r- 
leme.-il près le conseil supéiieur : pour l'indus- 
Irie mélaliur{;iq!ie , .M.M. Coriibe , membre de 
rfiistilut, insp. cîeur i;éné(al do.s .nines; GuioJ, 
jiéuéral d'ai tilierie . et .\mé , türtîcleur de la 
tlouane dt; Paris; ■. t pour les .im!u> li ies îr-xlilts, 
.M.M. Krnest liaro!.!!*.' , maîtie t!is roijtiéies au 
conseil d'Elal, .NalaSis liondol 11 l.e|:enli! fils.

(Juaire arrêtés du .Minislie de !a guerre, pris 
â la dale du !'*' .Mai. (iisposeuf :

I .

I.'.' l.iUX de lil pre.-?iaiii.-n ia.ilvi iu.üe ((uc les 
jen;’0.s gens rouipris dans !e cenlingcnt île ia 
classe lie llS'ii* auront à j |M>i!r cbioriir 
ri'Xüuéraiion du s- ruce miliiairu o>t îi.%c ;'t la

I so'nîne li?* ib-nx uiiüe Irois cmls !Vaî;‘''.

I '!•
Le I iii\ ù ■ 1,1 l:i'i-.j;i iis-’ividueiie qae ies 

militaires sous les ti: apeaiix aui <ii:i à verser poi;r 
ê!;!' a<!uiis, ;-'i; a iie\i . â l'exonéraiion tîu ser- 
\Il a militai: »-', t -'l li\é à ia so;iuiic ti;' cieq 
iVaiK-s pou.‘ ciia iiuî aünée tie si r \ ice i tv â 
:;ci’oi!i|'!ir. <'. 'î arièté sera ('xéruloire ;’i ji.ulir 
du i l .Mai

.\;i .  I ^
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i oi>̂  d. .•i'I a i '^  -

A une somme de 2,0üû francs, doni J ,0C0 
Irancs payables au moment tlu rengagement ou 
tie l’incorporalion, et 1,000 IVani S à' ia libéra
tion tléfinüive du service;

\  la liiuto paye lie rengagemenl de dix 
centimes par jour.

loul rengageuîCiiS oonlracté pour moins de 
sept nns donnera droit, jusqu’à (jualorze ans de 
service :

l" .\ uue somme tle 280 franc.s par chaque 
année de rengagenieni, dont MO lVanc.s payables 
au moment tlu rengagement ou tie l’incorpoia- 
tioîi, cl l iu lianes a la libération dérinilive;

’l "  \ la liante |>aye tie rengageincnl t!e dix 
cenlimes par jour.

.\prcs fj’iator/j ans de ser\ice . le rengagé 
n'aura liroit tju’à !a lianl,' jiaye juurnalièrt: dc 
vingt centimes.

.\rt. 2. î.es engageinents volor.laiies après 
libération, (]ui seront confraclés par îles miii- 
taiies libéié.i tiu servie.*, tlenneronl égalemenl 
dr.til aux avantages s écifiés à l’ai ticle précé
dent,

IV.

.\î!, 1'. I..OS reiii|ilacemei;tj j>ar vuie adini- 
liislralive ne sont rtCMs (jne ponr nne durée de 
se[il ans, cl tionnerjnl tlroii à nne prime de
2,000 !'raiic.= , tlonl !,0ü<> T. ancs p.ayables an 
moment tlu remplaienier.î, el l,0(H> francs â ia 
libération iléfinilive tiu service,

.\i{. 2. l'ar assiîiülaiion :!ux lüsjuisiiioüs de 
! arlii.lt’ i8 tic ia !oi tlu 2(‘i A\ril l<Sr>r., c:i cc qui 
ccinceine les rengagés, it.s souime.s .-iliribuées 
anx rei'i'ijiiae.înts adüiiiüs'ralii’s sont cg.'Uf’ment

être l’obj.l d asioci'ilions en comaiandiîe va
lables.

L’arrél esl confornie anx lemarquables con
clusions tle M. le procureur-général Cbaix-trEsl- 
Ange: il tlécide tiue les associations conlraclées  ̂
entre le îitulaire d’une charge ct des bailleurs 
lie foads, |)our l’exfiloitalion de celte charge, 
sont iüicilcs el nulles, el que sur la tiemandecn 
iiuliité forniée jiar «les bailleurs de fonds , il y a 
lieu tie liquider la .Société de fail ct tle répartir 
l’aclif ou !e [lassif, à l’cfTet de quoi ies parties 
‘.loivent comj«léler. s'il y a lieu,«leurs apj>arl.<.

infcssibies et insaisissaîdc'.
l‘'n c.;S d ’, nh'.:!. uae pu! :!e r.:- 

prupoi !!Oi!i;e!it‘ à îa (iiüi'i» du st rxici 
lue aux li’ !i!iers et a;, 
i;aiits.

Li! cas tie tlésiiérence, le.-, s
1 à !a di)!;\t;uii de i ai'iuée.

‘̂ o a in ic s  , 
c.'! (lévo- 

cause ties ri-:!u>! i-

d u i ' ^  : l O

Ou écrit tle Paris au.x Jabh’UiS dt.̂  Dettj'- 
Cli ircHh’s . de flocliefor! , que le.̂  éiecîiuns 
générales pour le rcnouveilemcn! t!cs conseils 
municipaux auront lieu peu tle jouis a[:rès la 
ciùlure tle la session législative , c’est â dire 
dans la première quin?;iine de jîîiüet.

i i

l.a ftjiir iinhéii.-iit̂  lie l'aiis a ren 
as ie r; pié.a-nianl i'imn .rt.i

iie sa-.o;r c l i i t  i  s  (1

li S:i!! ;,üe! 
l ; fjncsünn 

l ût de ciîaisee :'et;ve;;l

.Sons ie litie Xouienu Mott'iii, le Jom taiî des 
^lines publie la nouvelie ;.eivaiite , tlont nous 
n'avons pas besoin de faire ressortir l’iinpor- 
lance :

t  fi’Kmpeieur vient . tüt-on , trapjirouvcr le 
motlèle tl’une canonnière coustiuite d'après nn 
nouveau système el man liant sans vapeur. Au.̂ >i 
a-t-ii ortlonné la construction tle plusieurs ea- 
nonnières tlu même genre. Dans te nouveau 
systèn;e, c'cst l'air eh tud luii re:nplace ia va
leur ; par ce mn;»en , t>n tibtient une vitesse au 
moins égaie el n.n réaii.'O par conire une écono
mie (:ni ne se monterail pas à moins »le 80 mil
lions t!e francs [«ou!' la marine iinpéi iale seule
menl.

‘ lin eltet, giace â cj l Oiiveau pîocédé, la 
liuanlité de co!i<bti«!ibliî bîfi'é par ia cuisine du 
bon! sulïira â peu près pou!’ iairo marcber le 
liivire.

il Les e.xpéi ieiices ont si bien rénssi , qu't)ti 
assure i',ue, par ordres supéiieuss, le navire la 
Iti'iiif-Jfvrleris.'j \a être l'.eié tle telle nouvclls 
machir.e. Ce moteur, (|i,i est appelé â opérer 
tiiio révolulion conipîèle lia.ns !a navigation, esl 
liù, tiit-cn, â un ingénieur frant;ai.'.
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Blankenberghe SOI l de sa coquille. Nou:> assis
tons â un vérilabie travail tle li ansformalion qui 
se Iradult ic; en grantis coups de brosses cl de 
balais, cn larges lêcbnres d’éponges , en sou
daines cascades tlingées d.'une main liabise par 
des nymphes anx bras rouges , court ve lues, et 
oxilibaiil uno carnaliüu à Uîii'c lre?Ni'iiuïr il 
l’ombre de Rubeiis. La prepreté llamantie, celle 
demi-vertu tant estimée au-deliors, et ccnire 
l’intrusion de laquelle nous n’.augréons si vo!on- 
licrs, la proprelé ilamamle a ses coudées li an
ches â celle heure, cl rien nen eniiave les 
allures; t ’etl assez vous dire que la pehte ville 
se fait belle , el que '.e tolei! dc ! assiste 
brillaminenl dans son éclosion.

La «aisoti des bains sc prépare, e! les circons
tances politiques tendent à lui assurer une vogue 
S t i p é r i e u r c  Les pessimistes n’en croient rien , 
lâchons de les convaincre.

Qu’ils viennenl tior.c nous p.arier tle guerre , 
de conÜagralion générale dont I Kurtqie ceuîrale 
pourraii, disent-ils, tievenir le ibcawe.

La pidilique nous intpiièie peu ; neus aimons 
le calme el nous lo trouvons thiiis un pe il coin 
d« urre hospilalier, Heuri, cboye du ciel, assis

à i'osii'ü c bit nf::i-an!e ilc ia Paix riilre 
Mê ver e! 1 !) éî ü

i-’i. !e lu'iiple sème ei récoile. ('.ruche el !,,-jis- 
soiiii-", n'ayant (l'autre ."OUci t;i!e ceiui i!f' voir 
SOS siiiüns l'eriiiisés; i^i. l'oiivrii,-: bai. i.;a:!èle, 
tisse, clo'.ie e! fiige , lieureiiA t!'.̂  sa piie; ià ,

! Iouie scieüie |)oiiiiqiio se !‘é.?i:nu.“ dans la (ju-.-s- 
lioi) lia pol-à’.i-r.:u •. oa iai->e i’;iü!!-i‘ ; i i i \ a ii!;i - 
lii’üx I I ar.x oi -i!’.;. Le l ' trî.'.n 'iit cc

1 bienheureux j'eîil î ays , 11 y a encore un l'arit- 
m;;nl) f.iii lt;.' alïa.ii'cs tle ualit;.'; ei ies sieiine.v, 
lt! [tins p!;u'i(it:ment du te.autii', c! peiid.t::! <|ue. 
selon et' b-.*n M. rrudboiuüie, ies cbars t’es Kîaîs 
voisins naviguent sur tics vu'caiis, rhaijil.üil tle 
ceite îerie \eribyante met sa voüe au \en!. , \it 
cl pros|ièi e , cl s'enderl i lutiue seir < oaient tie 
son it'iivîe; i! n’a pas â teniire l’ereille â la 
rrciitière poni écouler le bruil lointain tÎÆ la fu- 
siilade, ii n’a pas â tdit.Tt ber tiens de véreuses 
spéculations un abri contre les titsaslrcs finan
ciers que les îîonbies poiiliques muitipüenl .-i 
étrangement: Kn e-t-il <jne!ipie pail tle plus 
beureux, tb* pius c.ilme, tb* pluâ tioux?

La mer baigne îes côles, el dans les uuues, 
an boni tl'une p'age admirable, joie élerr.eüe 
tits yeux, on tronve jelé par une main <;:pri- 
cieuse de fée, un peiil nid tle pèriietirs bàii au 
pied lie la falaise, à i’abri tin vent el de la ma
rée. La {>t‘;cbe fui !o!îg!cm};s mmi iiniquc res- 
sot..rce : quebjnes hardis aveninriers poussèrent 
un jonr une poinle tle te côté, et, noiiveanx 
(lolombs, ils signalèienl l}!anlienberg!;e â l’ad- 
miralion des leuristcs et des baigi’.eurs.

Pen;!anl la canicuie, P.ruges y émigrait en 
mas.>-e; des caravanes joyeuses venaient s’ébattre 
snr !;i grtjve de sable (in , el ks prv)digalilés ties 
Sai ti.inapales namanls. .'ïssurèrent i;n snpplé- 
m ni de biulael aux lubilants de ln ctMe,

Ai;j j :ü d'Iiiîi ie ]■ Wii‘g<-0;! e:-i tievêi]!» ileiir, e( 
\;v'i!ae i':i!:(u!tine, pour que uiù: î'se !e fruii. La 
! eiih* viiiy lic li.iias e;t tievenu,; ie rende;: vou.j 
de !.'. fa-iiion de i:::!:'e :’po.; , n ri p.is tiu 
i.ien e des iîrM-ni:i;;l.' ('! ties >̂ i. t.iis, non pas tie 
ta puriion titr ée t.' b: iiyai^e , mais de !.; plia- 
laiû e pai^üjit?, (j!iuiq';o opn'etiîe : indnslrieis, 
c.Mn.’ncit nnî-:, arlisles, i|ei vieniicn! iiumer i’air 
pnr a;;; ès le.- iabc!;rs éiiervanis il'nne saison,
f.es jeüne.-i i;!èiv-.s y irouscnt j)our ieuia enfanis 
u;ie 'dage vasie e! juveil.; à ia b-'ise raii'aîeîiis- 
s.uitc ; ie s-ibie auM.rlil lenrs c!n;les (M la su!;i- 
eiîui!;' la plu- in jUi-’ ie pcî.l b-ui laisser la libf i te 
th; i «dseau ; Ils c(irivalescenis y trouvent nn 
repas s:;!u[.:iie t t un aii \!\iîi.;nl l.a maciiine 
bnm.-.iae ci.Ome iei ; le tloUe for nii-tiie clieraux 
la;;z;t! jiîi du pa\é de .''‘'aple< a ii t une saveur 
inaïq’Téeiée de l'est lave tics \iiîe?.

Vrai ! l’insliin ! t!e la ültei îé bnmaine gonlie 
ies [!oiîrinc<̂  t n l'ace tle i in.nu iisllé dt ia n ej el 
lie I i.ilini «les eicux. L’homme se senl pelil , 
m.iis i! se senl ü'-it-. Combit'ü \iics ei !kisscs 
i>araissenl it : les tj;:cr>.iics des granfis tle ia 
!eirt‘ ; coK.n.e on pn i.d cn pitié tontci; ce? rtîue- 
rics de la | .iu\re cspèciî liureainc. I*ti banl 
truiu; filaise, ea voyant i (‘eéan bcuilii , n:ugir 
»’l éeumer iibicnicnl, i! serob e ([u’on doit:ii;e ie 
montie sublunaiif^ et tju't-n assiste, en iiitlilié- 
rjnl, â quL'ltjue co n!>al tie ci;-on«

it i point Gif peu do journaux , ce ij!.’!' l’on 
appelle les grandes i;ouve!ics préoccupcî’t fort 
i eu ; les joui .Maux vc p.assenl i!e main en mai'?, 
mais on court bien vile lire, tiévorer îles yeux , 
r:,iire el'épe'er ‘ans cesse t elle page admirable 
tlu grantl li.re *'e !a Na'.uie cü'.islammenl eu- 
verl.

.\iijourd iiui, eüe est r ii use c:t ".-.le , elle est 
loàire; e!b' ec*. sîriée i!’;î>iir et ''o lapis*, elle

tléierle afnoureuscmenl sur Je saij.’e. L ai! suil 
bs navires à i'iiori/on. C’esl lanlt)! un giga.".- 
u sqiie steaîîier doni le panaciir tic fumée llotle 
au uî'é aie la brise, tanlôl un Irois-niiiîs cingiani, 
loules. vjües tlehors vers 11 mélro[)ole tlu com- 
mer -e iieige, tanlijl la line emi)- ication tle uos 
piiotes-cotiers qui découpe dans l'azur la sil- 
bonetie ciégae.ie tîe ses veiies laiines. Cjuclié 
dans quelque enu acîuosilé de la dune , on t on- 
lemple ce panora;:;;*. mtiuvanl, on y resterait 
lou'oui s, SI la réalité et ses inilexiblLS exigences 
ne ballaii-'iil le lapp-el tle ia folle du logis. — 
D.'i'.ir'ii;, ternbie e., colère, l'Océan revêtira les 
teintes sombres t'I sinistres tle l'orage; il lla- 
gelle la duiio, il écume avec lage, li fiéia 
coquille de nos [ièclieurs tlanse sur le stimmet 
des lames comme le vt.dàiiî sur la raquelle: ries 
moiilagncs d'nn veil opatjiie s'élèvent cl s'a!»ai&- 
scnl yoiis le souftle puissant tl’un génie invisililc; 
on tre:nt)le ptiur les équipages <]ue la pèche a 
retenu en mtr; ies femmes, les lilles, le.s soeurs 
interrogenl l’Iiorizon. IjOS gioujies sc for;nenl , 
un véiéran balé, i/ronzé sons la rafale cl la bise, 
iacoiile qi’.ebjiie épisode iiien terrible de ses 
coiir.H's tl autrefois. La lerupéie se calme et avec 
el'e les ;ingoi>ses tie la popu atiuu.

La mer exc-rco sur t eox qui ia vutcnl souvenl 
une fascination iirési>tib!e; i! seinbbî qu'une 
aîîinilé étrange exi.̂ le entre ruMl el ia vague. Nui 
n’y échappe, re n’esl pas une rèvciie de püt’‘Le, 
ce n’esl pas un capiice d illuminé, c’esl un lail 
tlont ie p.lus humble pêcheur avoue l’cxis- 
lente.

I.c.s jours où la péclie chôme, vous les voyez 
étendus sur la berge qui i egartle la mer, muels 
comme ties poissons, msis le cou immobile 
cû.'jiir.c une vigie île grand hunier. Vous passcjî 
devant ce« gron [>es -üencieux ; ils vous r«*cardent
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